
JEUDI 
Évangile de Jésus Christ selon Jean (1, 1-18) 

Au commencement était le Verbe, et le Verbe était auprès de Dieu, et le Verbe était 

Dieu. Il était au commencement auprès de Dieu. C’est par lui que tout est venu à 

l’existence, et rien de ce qui s’est fait ne s’est fait sans lui. En lui était la vie, et la vie 

était la lumière des hommes ; la lumière brille dans les ténèbres, et les ténèbres ne l’ont 

pas arrêtée. Il y eut un homme envoyé par Dieu ; son nom était Jean. Il est venu comme 

témoin, pour rendre témoignage à la Lumière, afin que tous croient par lui. Cet homme 

n’était pas la Lumière, mais il était là pour rendre témoignage à la Lumière. Le Verbe 

était la vraie Lumière, qui éclaire tout homme en venant dans le monde. Il était dans le 

monde, et le monde était venu par lui à l’existence, mais le monde ne l’a pas reconnu. Il 

est venu chez lui, et les siens ne l’ont pas reçu. Mais à tous ceux qui l’ont reçu, il a donné 

de pouvoir devenir enfants de Dieu, eux qui croient en son nom. Ils ne sont pas nés du 

sang, ni d’une volonté charnelle, ni d’une volonté d’homme : ils sont nés de Dieu. Et le 

Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous, et nous avons vu sa gloire, la gloire qu’il 

tient de son Père comme Fils unique, plein de grâce et de vérité. Jean le Baptiste lui 

rend témoignage en proclamant : « C’est de lui que j’ai dit : Celui qui vient derrière moi 

est passé devant moi, car avant moi il était. » Tous nous avons eu part à sa plénitude, 

nous avons reçu grâce après grâce ; car la Loi fut donnée par Moïse, la grâce et la vérité 

sont venues par Jésus Christ. Dieu, personne ne l’a jamais vu ; le Fils unique, lui qui est 

Dieu, lui qui est dans le sein du Père, c’est lui qui l’a fait connaître.  

- Acclamons la Parole de Dieu 

Commentaire 

Jean le Baptiste a annoncé la venue du Messie, certains y ont cru d’autres 

non. Quand Jésus est né, certains l’ont reconnu et d’autres non. Il en est ainsi 

aujourd’hui. Il y a des gens qui croient au Christ et d’autres qui le refusent. C’est 

la liberté de chacun. 

La venue sur la terre du Fils de Dieu est un nouveau commencement. Après 

l’Incarnation, rien ne sera plus comme avant. Le Royaume des cieux sur terre est 

inauguré, la semence est plantée, elle va grandir jusqu’à la fin des temps, jusqu’à 

ce que tout soit récapitulé par lui dans le Père. Noël est donc le jour de joie et de 

l’espérance. Le Pape François le redisait dans un angélus : la joie fait partie de la 

vie chrétienne. Car, avec Jésus, il est toujours possible de recommencer. Jésus est 

le commencement et le recommencement de toutes les choses. 

L’évangile souligne aussi que ceux qui croient et acceptent d’accueillir Jésus dans 

leur vie deviennent « enfants de Dieu ». 



Jésus est né, il fait de chacun de nous son frère, de chacune de nous sa sœur. 

Allons-nous vraiment vivre avec lui dans cet amour fraternel qu’il nous offre ? La 

réponse nous appartient. 

 


